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LABEL AFFAIRE

Le New-yorkais Chris Cheek (ts) et le Danois Jakob Bro (elg) sont les invités d’“Aux Mages”
[bbbb] que signe Florent Nisse (b) en compagnie de Maxime Sanchez (p) et Gauthier
Garrigue (dm). Les mages ce sont Bill Frisell, Charlie Haden et surtout Paul Motian auprès
duquel Cheek et Bro  se sont côtoyés. On voit l’esprit,  on devine de quel modèle de musica-
lité s’inspire la contrebasse du leader, mais on n’en restera pas là. Garrigue n’est pas un
batteur “à la Motian”, la musique composée par Nisse et Sanchez n’est pas aussi désolée
que celle de Motian. Elle est d’un lyrisme plus serein, ménageant bouffées de bonheur tran-

quille et plongées nostalgiques au fil de d’improvisations
patiemment filées dans des paysages “ECM” qui auraient
échappé à la volonté cryogène de Manfred Eicher.
On retrouve Nissse et Garrigue auprès de Roberto Negro
(p, elp) sous le nom de David Enhco (tp, bu) qui signe
le deuxième disque de ce quartette. Beaucoup d’eau a
coulé entre le précédent “La Horde” et ce “Layers”
[CHOC] qui voit le groupe s’emparer des compositions
du leader pour se les approprier totalement jusqu’à
brouiller les pistes de la répartition exposé-improvisa-
tion sur des formats d’une concision aussi rare (de 0’47
à 6’15, seuls deux autres dépassant les 5’, sept infé-

rieurs à 4’) que sont denses leurs scénarios. On serait tenté de voir l’identité du groupe
dépendre de l’équilibre entre le lyrisme tendre et altier d’Enhco, et l’imagination ludique
et narquoise de Negro. Et les deux autres ? Vous verrez avec quelle vigilance ils participent
de ce jeu sur ce disque que vous réécouterez souvent. Cerise sur le CD : Nancy With A Laugh-
ling Face par Enhco en duo avec Nisse. • FRANCK BERGEROT
NOME / L’AUTRE DISTRIBUTION

CE LABEL PUBLIE SES DEUX PREMIERS CD OÙ L’ON RETROUVE
CINQ DE SES COFONDATEURS : DAVID ENHCO, ROBERTO NEGRO,
MAXIME SANCHEZ, FLORENT NISSE ET GAUTHIER GARRIGUE.
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A l’image du titre éponyme de “Suznanie” (“conscience” en bul-
gare), la tonalité d’ensemble du duo (1) enregistré en février der-
nier avec Leonardo Montana (p) est plutôt nostalgique et marquée
par la lenteur (Tuga, Razmisul), voire une sourde inquiétude (Tum-
nina). Une série de pièces originales de facture simple dévoile
l’amplitude sonore du tromboniste, sans pareille dans les graves,
ou un travail en finesse sur le souffle et les harmoniques (Strast,
Suznanie). Sans surprise mais sans mièvrerie non plus, les deux

partenaires laissent libre cours à leur penchant pour une certaine évidence mélodique
comme harmonique (Vechnost, Polet). Montana fait montre de puissance et de précision
rythmique, quand il ne distille pas ses répliques cristallines,
avec un vrai souci d’équilibre. Captation du quintette “Hori-
zons” en septembre 2011, “The Budapest Concert” permet
d’emblée de mieux apprécier l’énergie déployée par Kornazov,
ici encore compositeur exclusif du programme, en situation à
la fois scénique et collective. Il trouve en Emile Parisien un inter-
locuteur parfaitement complémentaire au plan sonore et com-
plice attentif de passionnants développements successifs ou
parallèles (Children’s Song). Il ne faudrait pas oublier le rôle
central tenu Manu Codjia (elg) dans l’édifice sonore, ni la per-
tinence de ses envolées solistes (Véronique). Une grande moi-
tié du programme est occupée par les six mouvements d’une
Budapest Suite dont certains rebondissements sont réjouis-
sants. L’humour et le détournement un rien déjanté dans Bal-
kan Spirit, comme la longue introduction de Cry en duo avec
Jannuska (dm) valent le détour. • VINCENT COTRO
(1) AUTOPRODUIT / KORNAZOV@FREE.FR. (2) BMC / ABEILLE MUSIQUE. 

DOUBLE ACTUALITÉ POUR LE TROMBONISTE
BULGARE, AVEC LA SORTIE SIMULTANÉE 
D’UN DUO ET D’UN QUINTETTE LIVE. 
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